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La gauche sacrifie, à nouveau, son gouvernement
Roumanie En désaccord avec le leader
de son parti, le Premier ministre Mihai
Tudose a été contraint de démissionner.

Le scénario a commc un gOln de déjà-vu, mais
n'en est pas moins surprenant. LeParti social-dé-
mocrate (PSD), au pouvoir en Roumanie, a pro-

vuqué lundi la chute de sun propre guuvernement,
pour Ladeuxième fois en un an. Le parti a désigné
mardi une eurodéputée, Viorica Dandla, pour sue{'é-
der à ~[ihai Tudose au poste de Premier ministre. En
attendant, Klaus lohannis, le président de centre
droit, a ehargé le ministre sortant de la Défense Mihai
FilaI' d'assurer l'intérim. ",e pal:s la tête haute", a dé-
cL'lTl'Mihai Tudosc. Mais le fait est quc le gouvcrne-
ment a, une nouvelle fois,dû s'incliner devant les ca-
prices de son véritable dirigeant, LiviuDragnea,
Le chef de file du PSD a vu s'envoler son rêve d'oc-

cuper La lonction la pLus puissante du pays après
avoir été·condanmé à deux ans de prison avec sursis
pour fraude électorale. Il garde néanmuins les rênes
du pouvoir, écrasant tout social-démocrate qui vou-
drait s'aff'ranchir de son influence. Il y a six mois,
l'alors Premier ministre Sorin Grindeanu était
poussé à Ladémission. Officiellement, à cause des
"retards" dans la mise en œuvre du programme éco-
nomique social-démocrate. En réalité. parce que M.
Grindeanu semblait commencer à réaliser que
c'était bien lui qui était en charge du gouvernement
et non M, Dragnea. Une "erreur" qui lui a coûté sa
fonltion et que son successeur n'a pas pu s'empê-

cher de répéter. A l'issue d'une réunion lundi soir, le
PSU Il'a plus fait l'eff'ort de maquiller la démission
du gouvel'llement avec des arguments de bonne foi
électorale. "" !J a wu' sitllation (,()Ilflictuelle entre le
partiel' le gouvel'llement aiusi qu'au sein du gOI1lJl'me-
menl même", a souligné M.Dragnea.

Des Premiers ministres "indisciplinés"
Les relntions entre les rleux hom-

mes n'ont cessé de se dégrader, à tel
point que le limogeage rie Mihai Tu-
dose n'était plus qu'une question de
temps. JI y a trois mois déjà, le Pre-
mier minis1"re s'était pernlis de re-
manier son gouvernement, sans la
bénédiction du chef du psn, Récem-
ment, il n osé toucher à un allié de M,
Dragnea, en exigeant la démission de
Carnlen Dan, ministre de l'Intérieur,
suite à un scandale de pédophilie qui
a éclahoussé la police. M. Turlose a

même été jusqu'à s'indigner, dans
une interview, que M. Dragnea
prenne dcs décisions sans consultcr
les membres du parti.
LI n'était pourtant pas seul. Quelques voix onl

commencé à s'élever pour dénoncer l'emprise de Li-
viu Uragnea sur Leparti, ('t donc sur le pays, témoi-
gnant d'un certain malaise au sein du PSD, "L'au née
1017 est l'année où Uviu fJragnea a essayé de mettre/a
mClin Sl/r le pOl/voir absolu en Roumanie", dénonce
l'eurodéputé du pSO Catalin Ivan, pour qui l'année
2018 marquera la chute de Liviu Dragnea,
Confronté à un Premier ministre "indiscipliné" et

des voix discordantes nu sein du PSO,M.Oragnea n
"cherché ainsi il rappeler qu'il est lel'elû dirigeant dll
parti", explique le politologue Cristian Pirvulescu
"Mais même si les Premiers mini.ltres semillent faillies,
Ilne fois en pm'te. ils deviennent peu il pell indépendants.

Ils réulisent lJU'ils ont des attributirlfls,
ils retltl'ent en contact avec des homo-
logues étrungers, des IIl1lbusscules,
J.ew·s prim'ités del!il'nnent nécessaire
ment différentes de celles de Lil!iu Dm-
Hnm. [l'uutant Cju'iImène une /Jatailll'
personl1ene avec /a iU~1ice.bataille qui
Il'1'.1'1pus celle deI Premiers ministres,"

Bras de fer avec Lajustice
Fn un an au pouvoir, le l'sn s'est il

lustré par un intemlinablc bras de
fer avec la justice. Les tentatives du
gouvernement rI'assouplir la lutte
anticolTuption ont donné lieu à des
manifestations d'une ampleur sans
précédcnt dans le pays. Le PSD a fini
par faire marche arrière, avant de ré-
cidiver. En déccmbre, la majorité
parlementaire a adopté trois lois mo~

difiant le fonctionnement de la justiee, qui ont été
contestécs par l'opposition devant la Cour constitu-
tionnelle. Actuellement jugé pour abus de pouvoir
dans unc aff'aired'cmplois fictifs, le leader social-dé-
moerate est aussi soupçonné de détournement de
lands européens. O"aucuns expliquent donc l'ae-
tuellc guclTe entre le PSDet la justice par la volonté
de Liviu Dragnea de nettoyer son casier judiciaire.

Maria Udrescu

"En 2017, Liviu
Dragnea a essayé de
mettre la main sur
lepouvoir absolu."

Catalin Ivan
Eurodéputé

du Parti social-démocrate

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 17/01/2018

A l'étranger La Libre Belgique


